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Notion de défaillance 

4 TITRE DE LA PRÉSENTATION 

 La défaillance est un concept probabiliste par nature, qui résulte de la 
présence de nombreux aléas dans le marché: 
 
• Aléas de demande: dépendance à la température ; 

• Aléas hydrauliques: apports d’eau ; 

• Aléas de production renouvelables : éolien, solaires ; 

• Aléas de disponibilité techniques des équipements de productions: pannes ou aléas de maintenance; 

• Aléas importés depuis les pays voisins au travers des … interconnexions ; 
 

 La défaillance se caractérise par des index : 

 
•  LOLP (X heures/an ) ou LOLE (X GWh/an) 

 

 En France, le niveau de défaillance maximal est défini par voie réglementaire:  
 
• La durée moyenne de défaillance annuelle n’excède pas trois heures/ an pour des raisons de 

déséquilibre entre l’offre et la demande. Le critère est défini sur le scénario central du BP RTE (article 
5 du décret 2006-1170 du 20 septembre 2006) ; 
 

 



Quelques caractéristiques fondamentales  
de la défaillance  

5 TITRE DE LA PRÉSENTATION 

 La défaillance s’évalue sur un système complet: offre, demande 
 
• C’est bien la combinaison de toutes les caractéristiques de l’offre et toutes les caractéristiques de la demande qui 

permet d’évaluer la défaillance; 

 

• La composition du système est un des paramètres essentiels de la caractérisation de la demande 

 

 La contribution en + ou en – d’un élément du marché à la défaillance dépend  : 
 

• De ses caractéristiques: 
 
‒ Production: fiabilité, taille, aléa intrinsèque,  

 

‒ Demande: profil, dont contribution aux heures de pointe, foisonnement; 

 

• Des caractéristiques des autres éléments du système et de leur capacité à foisonner les risques 
 
‒ Par exemple, en l’absence d’une unité, comment les autres unités peuvent-elle réagir; 

 

• Pour l’anectode:  

 
‒ probablement aussi de la gestion économique des productions qui incorporent des stockages énergétiques 

 

 Le niveau de défaillance est une caractéristique qui dépend non-linéairement du 
point de fonctionnement du système 
 
• 1 MW diminue moins la défaillance au point de fonctionnement 3 heures / an que au point de fonctionnement 10 

heures/an ; 



Les règles de bonne pratique 

6 TITRE DE LA PRÉSENTATION 

 Evaluation du niveau de puissance manquante à l’année d’exercice  
 

• Calcul à la manière du BP Traditionnel: Quelle capacité additionnelle sera nécessaire à l’horizon de chaque année 

d’exercice? 

 

 Evaluation des contributions en « + » ou en « - » à la défaillance: 

 

1. RTE positionne le BP au point de fonctionnement 3 hrs/an en espérance, donc il fait une hypothèse de parc à 

l’année d’exercice de la capacité 

 

 Parce que le profil de la défaillance est asymétrique autour du point de fonctionnement et varie non-linéairement; 

 

2. Chaque élément doit être analysé séparément, dans le contexte global du système dans lequel il opère, autour de 

ce point de fonctionnement 

 

 Sur base d’une analyse autour du point de fonctionnement (« dérivée »); 

 

 Production: retirer l’élément et calculer par quelle unité parfaitement fiable et flexible il doit être remplacé pour revenir 

au niveau de défaillance requis par le critère légal; 

 

 Demande: ajouter une demande (petite; profil) au système et ensuite ajouter une unité de parfaitement fiable et flexible 

il doit être remplacé pour revenir au niveau de défaillance requis par le critère légal; 

 

De la sorte, la contribution du client dépend bien de la configuration du système, pas du portefeuille dans lequel il est 

logé; le client peut changer de portefeuille sans que sa contribution au risque varie; 

 



Les règles de bonne pratique 

7 TITRE DE LA PRÉSENTATION 

 Evaluation des contributions en + ou en - à la défaillance : suite 

 

3. Cette unité « parfaite » représente la contribution (+ ou -) à la défaillance de chaque élément du système; 

 

 Remarque: si une procédure simplifiée est mise sur pied (volume des calculs?) son exactitude méthodologique et 

quantitative devra être démontrée. 

 

4. Il en résulte: 

 

1. Le calcul des puissances certifiées par unité / type d’unité ou contributions des demandes est effectué au début de 

chaque période relative à 1 année d’exercice, 4 ans à l’avance, sur base d’une hypothèse de parc (et de la contribution 

des interconnexions ! ); 

 

2. Il est donc normal que la puissance certifiée varie (un peu, la composition du parc ne sera pas bouleversée) entre les 

années d’exercice ; 

 

3. Il est possible de recalculer de re-certifier ultérieurement en reprenant exactement la même base de calcul; 

 

5. Rappel: deux points essentiels 

 

1. Le caractère indissociable de l’objet à certifier et du système dans lequel il est plongé ; 

 

2. L’importance d’opérer au point d’équilibre du point de vue réglementaire 

 
 



En pratique: Applications de ces outils et méthodes 

8 TITRE DE LA PRÉSENTATION 

Le lien suivant montre un exemple de Le lien suivant montre un exemple de 

logiciel partagé (payant) entre les acteurs 

du NORDEL pour l’analyse stochastique 

de l’équilibre offre –demande sur le 

Nordpool :  

 

GDFSUEZ analyse le marché du CWE et GDFSUEZ analyse le marché du CWE et 

donc tous les aléas mentionnés. La 

reconstitution du BP RTE (2012) est 

fidèle :  

 

http://www.pointcarbon.com/trading/promopages/nordpool/
http://www.pointcarbon.com/trading/promopages/nordpool/
http://www.pointcarbon.com/trading/promopages/nordpool/
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PP1 et PP2 

10 TITRE DE LA PRÉSENTATION 

Egalité : 

 

PP1 et PP2 doivent nécessairement être prises égales du fait de l’impossibilité de certifier des 

éléments du système autrement que sur base du système complet et du rôle conjoint de la 

demande et de l’offre dans l’évaluation des contributions à l’augmentation ou la réduction de la 

défaillance ; 

 

Période couverte ? 

 Les mois d’hivers ?  

• Quid de la défaillance aux autres mois de l’année, par exemple quand les installations nucléaires sont en 

révision, que l’effacement est indisponible (congés annuels et été) et qu’il y a une période de canicule 

(2003 par exemple). 

 

 Une période qui recouvre les risques principaux, évalués sur base statistique ? 

• Par exemple: les semaines dans lesquels  X ( x = 90 à 99) % de la défaillance est mesurée; 

 

 PP1(m)=PP2(m) ? 

• PP1=PP2 recouvrent 12 périodes mensuelles ; 

• Division du certificat « annuel » en 12 certificats mensuels ; 
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Principes généraux 

12 TITRE DE LA PRÉSENTATION 

 CRE : détermination d’un prix de pénalité commun pour les fournisseurs et les 
producteurs 
 

 L’application du système de rééquilibrage et de pénalités pour des acteurs de 
bonne foi : 
 
• Ne doit pas conduire à une situation plus risquée que celle du marché de l’énergie seule; 

 

• Doit inciter à des comportements vertueux des producteurs au moment de la certification et du rééquilibrage : pas de 
sur ou sous déclaration; 
 

• Doit inciter les fournisseurs à ajuster exactement  le volume de certificats achetés au volume de leur demande; 
 

• Doit permettre un rééquilibrage final à des prix proches du prix de marché tant que des certificats restent disponibles 
ou non vendus; 
 

 L’application du système de rééquilibrage et de pénalités pour des acteurs de 
mauvaise foi : 
 
• Privation des certificats, pénalités ; 

 

 Bonne foi, mauvaise foi: documentation, auditabilité; 
 

• Il faudra sans doute une autorité « neutre» pour décider; 

 



Synthèse / Bonne Foi 

Ex-Post; 
Certificats 

Ex-Post; 
Certificats+  

Marché 

Echanges à prix de 
marché 

Fournisseur se 
rééquilibrent en 

mutualisant les couts; 

Ensuite 1 : achat à prix 
de marché défini par la 

CRE 

En cas de manque 
global: pénalités 

Ensuite 2 : Producteurs 
et DSM: rééquilibrage à 
prix de marché défini par 

la CRE 

En cas de manque 
global: pénalités 



Synthèse / Mauvaise Foi 

Ex-Post: Marché 

A la hausse: RTE refuse 
les certificats demandés; 

A la baisse:  
Perte de tous les 

certificats de l’actif. 

Fournisseur en excédent 
“large” (asséché le 
marché): vente de 

l’excédent à prix nul ; 

Fournisseur en manque: 
pénalité au prorata du 

volume manquant 

Production en manque: 
perte de tous les 

certificats, pénalités 
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